
  

 

 

     

 

 

 

URGENCES EN GRÈVE ! RIEN NE BOUGE 

  FAUDRA-T-IL QUE CE CONFLIT SE RADICALISE POUR ÊTRE ENTENDU ?  

Depuis 5 mois, infirmiers, aides-soignants, brancardiers sont en 

grève dans 64% des services d’urgences publics (218 en grève sur 

335 établissements publics). 

Ils respectent scrupuleusement la loi en travaillant alors qu’ils sont 

en grève -- ce qui est tout à leur honneur. Ils portent un brassard 

pour signaler leur mécontentement. 

Malheureusement, le nombre de lits disponibles dans les 

services n’est toujours pas suffisant : les patients attendent de 

longues heures sur des brancards dans de nombreux hôpitaux. 

C’est pourquoi, ils réclament : 10 000 emplois supplémentaires, 

une hausse des salaires de 300€ par mois et l’arrêt des fermetures 

de lit. 

Certes, ils ont obtenu : 

-- une prime de risque de 100€ net par mois, qu’ils n’ont d’ailleurs 

pas encore touchée ; 

-- une prime de coopération de 100 € brut mensuel pour les 

infirmiers et aides-soignants, à qui seront déléguées des tâches 

médicales dans le cadre de protocoles ; 

 

 

 

-- les 15 millions d’euros d’urgence ne représentent par exemple 

qu’un demi-agent supplémentaire par Service d’accueil des 

urgences (C. Prudhomme urgentiste). 

  « C’est une goutte d'eau dans un océan », déplore un autre 

urgentiste. 

Quelle est la réponse de Mme la Ministre ? La compassion encore et 

toujours… 

La compassion ne règle rien, maintenant il faut des actes ! 

Cette situation urgentissime exige des réponses à la hauteur des 

demandes du personnel -- pour une prise en charge des patients digne 

de notre service public. 

Aujourd’hui, majoritairement, la population soutient ce mouvement. 

Si la situation ne se débloque pas, nous serons obligés d’appeler une 

fois de plus à une mobilisation pour défendre le service public de 

santé. 

Nous partageons le slogan des hospitaliers en grève : « Ce n’est pas 

parce qu’on est en grève que vous attendez, c’est parce que vous 

attendez qu’on est en grève.» 

 

Pour tout contact : sauvons_hopital_sarlat@orange.fr 

ou Association de défense de l’Hôpital de Sarlat c/o M. Lacrampette,  

chemin de la Gendonnie, 24200 Sarlat 

Permanence tous les jeudis de 13 à 17h devant l’hôpital 

Tél. : 0781057814 ou 0685311979 

Site : coordination-nationale-défense.org 
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